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Au fi l de l’internat, les questions sur le “post-internat” émergent progressivement et il n’est 
pas toujours facile de s’y retrouver.

Comme son nom l’indique, 
il intervient à la fi n de l’in-
ternat. Il ne s’agit pas d’une 

étape obligatoire pour exercer en 
tant que docteur, mais peut-être le 

pré-requis de plusieurs modalités 
d’exercices (accessibilité du sec-
teur 2, carrière hospitalo-universi-
taire etc.). C’est l’occasion de pou-
voir exercer en responsabilité dans 

un cadre sécurisé et d’acquérir un 
complément de formation.
Voici quelques clefs pour naviguer 
entre les lignes impénétrables du 
code de la santé.

Chef de Clinique (CCA) 
Décret n°84-135 du 24 février 
1984 portant statut des personnels 
enseignants et hospitaliers des 
centres hospitaliers et universitaires
C’est en 1823 que le titre et la fonc-
tion de CCA ont vu le jour. N’imagi-
nez pas là qu’il y ait un lien avec les 
cliniques privées. Historiquement, 
le responsable d’une clinique uni-
versitaire était un professeur « titu-
laire», et sa clinique universitaire 
était le service de référence pour 
l’enseignement de sa spécialité. 

Les chefs de clinique, avaient pour 
fonction de seconder le titulaire dans 
son enseignement et c’est donc pour 
ça qu’il n’y a des chefs de clinique 
que dans les centre-hospitalo-uni-
versitaires.

Recrutement
Les CCA sont recrutés dans les 3 
années suivant la fi n de leur inter-
nat, par décision conjointe du di-
recteur du CHU et du directeur de 
l’UFR, c'est-à-dire, conjointement 

par le Ministère de l’Enseigne-
ment Supérieur et de la Recherche 
et le Ministère de la Santé. 
Ils sont nommés pour une période 
de deux ans avec possibilité de 
deux renouvellements d'une année 
chacun. Il est donc possible d’oc-
cuper cette fonction pendant 4 ans 
au maximum.
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Obligations générales de 
service
Les CCA ont une triple mission 
d'enseignement, de soins et de re-
cherche dans les CHU.
Pour cela 11 demi-journées de tra-
vail hebdomadaire sont prévues 
(samedi matin inclus). Le temps 
de travail ne peut excéder 48h/se-
maine (calculé en moyenne sur 4 
mois).

Les congés
Le CCA dispose de 30 jours ouvrés 
de congés annuels (on rappelle que 
le samedi est décompté comme un 
jour ouvrable) cela fait donc un to-
tal de 5 semaines.
Il a bien sûr le droit aux autres 
congés de la fonction publique (ma-
ternité, paternité, solidarité fami-
liale...) et aux autorisations spéciales 
d’absence (en cas par exemple de 
mariage, pacs, décès d’un parent...).
Pendant la première année de 
fonction (sous réserve de l'avis fa-
vorable du chef de service) il est 
possible d’obtenir des congés sans 
rémunération dans la limite de 30 
jours en vue d'assurer des rempla-
cements. À partir de la deuxième 
année, il est possible d’obtenir 45 
jours, afi n d’exercer une activité 
hors de leur établissement d’aff ec-
tation.

Perspectives
Pour porter le titre d'ancien chef 
de clinique des universités, il est 
nécessaire de justifi er de deux ans 
de fonctions eff ectives. 

Rémunération
De par sa double appartenance, 
une partie de la rémunération est 
assurée par la faculté, et l’autre par 
l’hôpital.
La rémunération universitaire est 
répartie en deux échelons :
1er échelon avant deux ans de fonc-
tions : 16 916,10 € annuels bruts.
2ème échelon après deux ans de 
fonctions : 19 698,72 € annuels 
bruts.

Les émoluments hospita-
liers sont également répar-
tis en deux échelons iden-
tiques :
1er échelon avant deux ans 
de fonctions : 18 658,79 € 
annuels bruts.
2ème échelon après deux ans
de fonctions : 21 728, 46 € 
annuels bruts.
À cela s’ajoute une indem-
nité de service public ex-
clusif de 1 010 € mensuel 
brut si le CCA s’engage à 
ne pas exercer d’activité 
libérale.
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Lorsque le CCA a bénéfi cié de 
congés sans rémunération, d’un 
congé maternité, adoption, pa-
ternité ou maladie (dans la limite 
maximale de 30 jours) et ne peut 
justifi er de deux ans de fonctions, 
il peut demander son maintien en 

surnombre pour la durée du congé 
obtenu pour pouvoir porter le titre 
d'ancien chef de clinique-assistant 
des hôpitaux.
Ce statut est un pré-requis néces-
saire pour débuter une éventuelle 
carrière hospitalo-universitaire. 

Il donne également  accès, dans 
le cadre d’une activité libérale, au 
secteur 2, et par conséquent, au 
dépassement d’honoraires. 

Assistant spécialiste des hôpitaux
L’assistanat est un post-internat 
purement hospitalier. 

Recrutement
L’assistant spécialiste est recruté 
pour une période initiale soit d’un 
an, soit de deux ans, renouvelable 
par période d’un an. La durée 
totale d’engagement peut aller 
jusqu’à 6 ans.
Il peut exercer dans un ou plu-
sieurs établissements de santé, 
pas nécessairement un centre hos-
pitalo-universitaire (contrairement 
au CCA).

Obligations générales de 
service 
Le service hebdomadaire compte 
10 demi-journées. Cette fois-ci le 
samedi n'est pas compté comme 
un jour ouvré. Le temps de travail 
hebdomadaire est le même et ne 
peut excéder 48h/semaine.
Il est possible d’exercer à temps par-
tiel mais uniquement après avoir 
accompli deux ans de services eff ec-
tifs à temps plein.
Par rapport au CCA, la notion de 
temps additionnel apparaît. Les 
assistants peuvent, sur la base 
du volontariat, et au-delà de leurs 
obligations de service, eff ectuer un 
temps de travail additionnel don-
nant lieu soit à récupération, soit 
à indemnisation.

Rémunération 
La rémunération est divisée en 3 
échelons en fonction de l’ancien-
neté.

1ère et 2ème années : 33 145,94 € 
annuels bruts.
3ème et 4ème années : 36 083,95 € 
annuels bruts.
5èmes et 6ème années : 40 775,65 € 
annuels bruts.
À cela s’ajoute, comme pour le 
CCA, une indemnité de service 
public exclusif de 1 010 € mensuel 
brut en cas d’engagement à ne pas 
exercer d’activité libérale.
Plusieurs autres indemnités sont 
prévues pour les assistants : 
• Des indemnités pour tout temps 

de travail additionnel accompli. 
• Des indemnités correspondant 

aux astreintes et aux déplace-
ments. 

• Des indemnités pour participa-
tion aux jurys de concours, à l’en-
seignement et à la formation des 
personnels des établissements 
hospitaliers.

• Une indemnité pour activités dans 
plusieurs établissements.

• Une prime est versée à l’occasion 
du recrutement initial ou du re-
nouvellement du contrat de l’assis-
tant qui s’engage à exercer à temps 
plein dans un établissement pu-
blic de santé pour une période soit 
de deux ans, soit de quatre ans.

Les congés 
En ce qui concerne les congés, les 
assistants des hôpitaux ont droit 
à un congé annuel de 25 jours ou-
vrés, encore une fois on rappelle 
que les samedis ne sont pas comp-
tés  ; cela correspond donc à 5 se-
maines comme pour les CCA. 

À cela s’ajoutent 19 journées de ré-
duction du temps de travail (RTT).
Ils ont également accès à  des jours 
de récupération : des périodes de 
temps de travail additionnel, des 
astreintes et des déplacements 
dans le cadre des astreintes lors-
qu’ils n’ont pas fait l’objet d’une in-
demnisation.
Au même titre que les CCA, les as-
sistants peuvent, pendant leur 1ère

année de fonction, demander des 
congés sans rémunération dans 
la limite de 30 jours, pour assurer 
des remplacements. À partir de la
2ème année de fonction, cela est 
possible pour 45 jours.
Les assistants ont également le 
droit à un congé de formation de 
15 jours par an.

Perspectives
L’assistanat autorise également 
l’accès au secteur 2 sous réserve 
de justifi er de 2 années de fonc-
tions eff ectives. Depuis 2022, l’an-
née de Docteur junior est compta-
bilisée dans ce calcul, et ainsi, une 
seule année d’assistanat permet 
d’acquérir le titre d’ancien assis-
tant spécialiste des hôpitaux.
Comme pour le CCA, la durée cu-
mulée des congés accordés sera 
prise en compte dans le calcul du 
temps d’occupation du poste.
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